
I Li SEMAIXE COIMERCIIÂLE

pafldu dans le-, prO-û%ince8 anfglaises que
par la canal (les fabriques et J'ai LIutsi
expliqué qui-, sans l'ajdo doi certainîs pro-

uits epciautx fi quelques payr, nlos fîîbri
cants nie pouv.îierit cutter coîîtri, le pro
dluit étranger. Il n'y al rien d'éitonnanit
à ceci ; les iiiiiiiîfticturiers amnéricainîs eux-
mêmnes trouvent leur comipte~ à importer
le tabac de Suiniatri, ps-oduit dles colonies
lîollandaiscq, îîî:dîé (les droits (le Si 150
par livre, et qîue le représentanit Ileiiry
du Connecticut vient (Io proposer de
porter à $2.125 commne sous lo tarif MlcKisi
loy, afin d'empêcher une canpttition eu~-
cessive faite au prodluit dt, 1lEtit qu'il re-
présente.

Il Nous n'avons pas (lu pas eilles eiei
ces, miais je tienîs sinîgulièremîent à faireo
comprendre que nous nie pouvoins---IpoUi
certajîles raisonis d(to O1iîmnicO et autrc-
cauEes incontrôlables-faite accept er tic
trc produit canadien que stié-l' au pie-
duit étranger et qlue l'imposition pure et
simple d'u'î droit do douane le 5 ets-
fut-il (le 25 cts-ne saurait produire J'effet
désiré. "

Il demande lit substitution d'un di-oit
de douane de 25Y. au droit d'accisc et
une échelle de droits correspondit te kirs
les cigarettes et cigares, et ajoute

IlJ'ai ou occasion do discuter lit pro.Jet
avec l'lion. M. Bow cll et M. Wû'ud, Il
contrôleur du Revenu à cette époque, eti
j'ai répondu victorieusement à le-urs ob
jections, dont la principale était lat craini-
te do v'oir diminuer lo revenu, à quoi je
répondis exi leur faisant observer que le
nouveau système permettrait (le mêeler
25"~ de tabac catncieîî au produit fahîil
qué total sans qui, le 1Revenu dimninuât
d'un seul sou ; qu'ialors il serait facile de
graduer les droits de manière à minmtenlir
le Revenu ; qu'alors le tabac canad:ien
pourrait supporter un plus fort imnpôt.
Qu'avec le système actuîel le Gouverne-
nment perdait 25% (le ses droits par l'en-
lèvement de la côte qui serait frappée
par le nîouvJeau système. i

actionnairés ont ils été unanimes à les
rc1éliie. 'l'otites 11os félicitationtz.
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UNE DÉ1MARtCHE1 DE LA CH-AM.
BRE DE COMMERCE

Le conspil le lat chiambre (le commerce
.~profité du asag dci pstlf-ir nîimistroi

>ir Cîsarles Tuppî.r emi -potto ville pour lui
exposer les légiti mmes réclamations do Qué
bec.

Commîne il s'est pr-oduit à ce sujet umi
incident assez léerbli n. nous con-
tenterons d'enregistrer les faits tels qu'ils
se sont paissés.

Saniedi dernier, deux ou trois <les mui-
bres (tu Conseil (le lit Chambre de Coni-
niorc ont rédligé à lat hâte umie adlresse à
Sir Charles '1upper attendu le lenidemain.
Il n'est que.juste do dire (lue cette ars
se a été rédigée dans un boit esprit, et nie
contient pas d'allusions politiques. On
pcut au reste en juger par le texte
,élite M. Il. E. Dupré, vice-président de lit
Chambre de Commerce, a lu lundi à sir
Chiarles, et par. les quelques paroles d'in-
troduction dont il l'a accompagnée.

Si, dit-il d'abord, cette réunion avait
é-té plus annonîcée, nous serfolis aujiiut-
d'lîui ici en pius grand nombre pour vous
souhaiter lit bienîvenue. Nous venons
aujourd'hui vous parler sur un terrain
strictemnîat d'altlàîres et nous avons pris
soin dle bannir la politique <le cette entre-
vue. C'est des questions qui intéressent
le plus Québec que nous voulons vous en-
treteir

Puis il donna lecture de l'aîdresse sui-
vanite

Québec, 18 niai 1896.
A l'honorable

SIR Cîî.tLu-s Tui'i'ait,
G. 0. M. G., C. B.,

Premier ministre du Conada.

LA 1BANQUE NATIONALE Monsieur,
Li Chambre dle Commnerce-de Québec

Nous publions plus loin le rapport an- s'empress5e de profiter de votre premiière
nuelde a Bnqu Naionleet le Co isi e àaaa Québee depuis votre retour au

nuel~.'P de a aî<îe atonle pour vous féliciter d'avoir été
te-rendu de l'assemblée des action.aitres, tout réccîemet appelé par le représen
qI s'est tenlue mercredi en cette , ille. taunt de Sa Majesté au Canada au poste

Le rapport (lu bureau de direction est éilevé de p remn ier- min ista-e de la conffléra-
d'unie concision remarquable ; peu de tioti canadienne.

phrses mas ds fitset es cte qu Vous n'êtes pas at. oluinent étranger

phrae~, iai desfait etdes ete parmi nous; vous êtes plus d'une fois venu
font honneur au préscident, 11. H. Audette al Quebec depuis lépoque miénmorable de
et à ses collègues. Le fait de la réélection 1864 alors que, mnembhre de la Confédéra
du même bureau à la seule exception de tion iiiteicoloiiiale, vous fûtes l'un des

hommes distingués qui jetèrent les bases
M. Villenieuve, <le Montréal, qui a recein- et ériogèrcnt l'échaadg el osiu
ment démissionné, fait nssez voir la satis- to d'uauaned l confééaiostujudhitu
faction unîanime (les actionnaires, s'étend de l'Atlaiitique au Pacifique, et

Sous sa niouvelle direction, la Banque occupe, grâce -aux travaux des patriotes

Nationale a pris de l'essor ; depuis un an, des leux partis politiques, une place ho-

ell apupayr eu dividende semnes- norable parmi les pays du globe, place
els da pu p.ye c. chcn tssvaes que lt-s colonies divisées il y a trente ans

trils e ') p c.chaunet es ffaresne semblerait jamais devoir atteindre.
augmentent sensibnît. oupuvs A titre de corporation commerciale, la
dire fans flatterie pour les directeurs, Chambre de CJomnnerce de Québec profite

qu'ils ont fait un travail grigaîntesque ;de cette occasion pour signaler à votre

le résden efsescolèges nt neri-a ttention plusieurs projets de haute in-
le résden etse~colèges nt crg- 1 portance pour l'avenir commercial de la

quemont payé de leur personne, aussi lesj 1 il de Québec,

Vouîs n'êtes pas sansff savoir 'lue go&
bec a ess u<l granîds revers deI'pîi, îit
Parmii cescie-r, nous pouvoit, vtlî
tittîifert <lu igou gouvem-mîî im4<iît .

retrait des troupes imîpériales ' b ,iék
ritioîî totale dle lat construction de, &air
qlui y fut, un jour si llorissalite ; 1- baù&W
<lit grand< comîmerce <le bois carre.lq
hl'ebt, presque plus ri i ; trois grdilltm eil ~
fillitiime qui dlétruisirenît (h, "tla
considérables de lat ville ; lat perte- (lu cyu
inerer (les provinues miaritinies (l'ut 11,ot,
eûfmes un joui- la nmonopole.

.Malgré cs rudes coups iiftut-<
gens n'onît png perdu cciurae Ils uzl
trouvé jusaqu'à Un> cemt-aiiî point Une t,«&
pensation dans l'industrie <lu ejîr e e
lat chaussure, qui s'est dévelopi t a o
bec et emploie les milliers (le g.,e
dans le nouveau tr-afic engeitr.- parti
construction do voies ferrées ilti.tn
pays au niord (la Québec. lis erit
avec Conflianîce sur <'autres
pub>liques (lui placeront la ville 'Ur ça
excellent pied et contribuervist a m,,4S
vaniser son importance comnmerciale

Las Chambre de Commîîerce ft;licitek
gtouvertiz:nent sur le succès (lu 1)ar.a,
avoir couronné- les demandes q(lu' ai
pour aîssurer au Caînada un ben-rue dt
paquebots rapides sur l'Atlanîtique, ép
lanteni vitesse ceux qlui se auîidetti
New-York. Ce service perniettri, il
Canadla de faire valoir sa îuîagmîiîique PÇ6
tioli géographique; plus ralpprodii- que
Nesv-York d'une journée <le hit <,raA
Bretagnîe. Cet avaîîtagel devrait ol,îei
nion seulement à la route <lu St-IsUMI
les prêféreîîce (les voyageurs <le I'oues.
maîis aussi faire de lat route cahutadienue
lat grande voie impériale de tramiit eLtft-
lAngleterre et l'orient, grâce aut

plus court qu'oflI-o l'océanî Pavîlîîîue, aix
uîî set-vice magnifique de llritutdx.
grande vitesse, entre -Vtitcoutr et k,
Japon>, enître Vaiscouver et l'Australie.

Nous soixnîîîes fiers à lat seule~ idée qi
Q uébec mu été choisi coin tue teminîus dei
de ce service de paquebot-s lapîides su
l'Atlantique. Plusieturs de iosj,'eis di!-
faires font construire danîs le mioulent M
chemin de fer qui reliera Québec i Parq
Sound ; cette voie ferrée, de contert avec
d'aîutres voies existatnties, coatritteil
sa quote-part de fr-et pour le cliugiec
de ces steamners. Nous volts prions àe
vouloir bienu continuer de pièter l'apid
le plus sympathique a cette eiltreprs4
que d'ailleurs le gouvernement .1 cru de.
voir aider jusqu'ici.

Le bassin de carénage à Lévis Dnesurý
croyons-nous, moins dc cins -ent-s piedà
de longueur, alors que iîulà. .u.ûand
steamîers na%iguant sut le S-i.t 1.urat
qui mesurent 510 pieds <le long- etqt
le., steainers du service rapide devu-m,;
sans aucun doute, mesurer- dtaittage. B.
est de haute importance que te bassinàd
carénage soit imnmédiatement agrandi

Les bassinsm du H-avre il Québc oit
coûté au gouvernement enivironu trois M.I-
lions de dollars. Les quais oilS'ent des
facilités d'exp dition, <le circulation PM--
les trains. saris rivales sur le conmtinent
Pour que ces constructions répoldest
parfaitement aux besoins <lu service ta-
pille, il importe que l'oîî creuse le lit à
la rivière dans le bassin intérieur sur=s
profondecur de trente pieds, du coté su,
ou côté de la ville, et (lue ]'un y onstru-
se un quai ; la comumission dlu liivre$,P'
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